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JOURNAL POLITIQUE, LITTERAIRE, INDUSTRIEL, AGRICOLE ET DE TEMPERANCE.
C'est la Presse catholique qui est appelée i propager les seules doctrines

religieuses et politiques qui sauveront le monde.-Ryancey

UREAU DE ttE:AcrioN4 QEBEC, JEUDI, 12 DE EEBRP, 1850, aEAV °in àrZKDC

No. 5, Rue des Jardins. ? b, Rue du Jardiw*

SoXTMAIRE DE CE NUMr.ao. A l'hermine du juge ils égalent leur robe;
J'en cornais, et beaucoup, pour l'honneur de ce

Littérature.-Ln Langue, 'a:yre, par Auigier-]Eo- temps.
rale.-Oeuvres pnthuime die Simon de Naî.tua iMnis leurs triomphes sont raroment éclatants
fsuite.)-Etudes Historiques.-Souvenirs et i Ils n'en récoltent rien qu'une taine fimée,
impressions de voyage. par le vicomte Walsh, Plus vaine que jaimais, de bonne renzmmée.
(site.) -La peau d'Ours, souvenirs des bords Laine les vieux chemins à ces faibles cerveaux,
de la Sabine, ( fin. )-ChroniquePolitique.- Et d'un coeur intrépide entre dans 'es nouveaux.
Nouvel!es locales ; faits divers, &r., &c.

-. - --. -- Mais j e dois t overîir que si tu t y ha'ardes,
S- ¯ Il faut sîoigneu.ement te tenir sur tee gardes:

LITjrERÂ'URE. La jeune conscience a le pol r'ageur.
Et se cabre aux détours des s -ners tortueux.

La Langue. Serre-lui donc la bride aux pluîî lègers symptômes,
SATTRE. Tàtonne et la contraintr à fairef ecs fentôrne-.

Jeune homme embarrassé par le choix d'un état. Prendi foue cau*een main, sai pndour ni dégoùt,
Qui ne te sens pas né poëte ni soldat, La bonne -Il le faut, la î1-ativaiýc surtout.
Mâtontre ta langue. Elle est encore un pou dodue, Défende ave l'élan et la roi néces!aire-
Mais propre ý s'affiler pourtant et bien pendue. Voleurs et recéleurq. assns et fau'sires.
Est-elle infatigable, et, sans trop saliver, ce pas Itîcratifer ton tempi y périt;
Penda.nt une heure ou deux peut-elle invectiver 1 ais ne regrette rien cela fausse l'esprit.
Fais son droit, mon garçon, c'est l'art par excellen- Dan% re eiérlc uù l'envie à l'intrigue scourle,

ce ¡ Q, »'id in n eft r.t ft il faut aire îrés-zouple
Du juste et de l'injuste appronds la reisamblance ; Or rien îa rcý* Jrcit enrs un leu de raideur
Observe par quels traits cee frèrca ennemis Et l'esprit comme l'àme est sujet ' pudeur.
Ont un air de famille où la doute est permis,
Et par quelle couleur adroite on en peut faire
Des MLnechmncs complets en qui rien ne diffère,
Si bien que le boîn sens les voyant tous les deux
Si semblables, 2'étnnne et se f-otte les yeux.
Il v faut bien sans doute un peu de tiierie
Mis tupiiossèdeins bientôt cette industrie,
Car l'étude dit droit pour qui n'est pes niais,
C'e-t, sans vain jeu de mots, l'étude du biais.
Deux routes au barreau devnnt toi se présentent
L'auîcienne, que beaucoup même aujourd'hui fré-

quentent.
Où l'on va lentement, d'un pns toujours égal,
Et qui ne mène à tien, qu'ait respect général.
Ses voyageurs, sans fatte et sans impatience,
Amis de leur État et de leur roînscience.
Maintiennent leur devise au trilieu des nhui,
Et songent qu'elle porte avant tout : virprobas.
Leur nission est belle et pleine de clémence;
D'autres cherchent le crime, ils cherchent linnocen-

ce;
Et quand le criminel doit être chatié,
Leur voix à la vengeance oppose la pitié.

En matière moins haute, ils bornent leur office
A mettre en bon accord les lois et la justice,
Et dîans les cas douteux, môme pour l'équité,
A constater les droits d'un et d'autre côtt.

Dans le respect publie par leur dignité probe

Dë- iaidit-toi donc i.te et ne plains pas ta peine;
Une fois dMluré, su vas changer d'arène,
Et lii-sant à l'ardeur des petits débutants
L'innoconce en danger de ous les ehenapants
Ti, vis te consacrer aux causes scandaleuses.

Ah ! ah I voici l'instant des gràces venimeuses!
Il s'agit maintenant, sous ta robe abrté,
De railler vini'lemment un fils déthérité
De cribler, sans quartier, d'òpigrammes brillantes
Les mineurs ruiiiés par tes belles clientes j
De tainer dans la boue un époux en fuieur
D'être seul incompris de son ange réveur;
En un mot de ealir toute partie adverse,
Et, pour acha!ander ton honnete commerce,
Do bien dèêshonorer, insulteur breveté,
Quieconqti se fournit au bureau d'à côte.
Bicutôt ace.uîn viendra t'atche:er du scandale
Comme :es coups de poing i Messieurs de la halle,-
Protiet -e a pre cela qu'un jour à tn aspect
La pei.ple tout entier se lève par respect,
Non ; et ttu pourras même en la noble carrière
Recevoir quelquefois du pied dans le derrière.
Mais ce n'est qu'un moment à passer :aujourd'hui
Les sages pour ai peu ne se font pas d'ennui
La cour supreme a mis bon ordre au vieil usage,
Etd'un vain point d'honneur débarrassé notre âge.-
Le duel, de toutes parts traqué par les arrets,
Emprisonnb, honni, ruiné parles frais,-


